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Elles ont suivi de Gaulle

Histoire du Corps des Volontaires françaises

 Première unité militaire féminine dans l’histoire de l’armée

française, le Corps féminin, créé à Londres en 1940 et

rebaptisé l’année suivante Corps des Volontaires françaises

(CVF), fut à maints égards exceptionnel. Pour la première fois,

en en effet, des femmes firent l’expérience de la vie en caserne

et de la soumission à une hiérarchie militaire féminine. Au

total, plus de six cents choisirent cette voie entre 1940 et

1944 pour rallier les Forces françaises libres et le général de

Gaulle. Comment parvinrent-elles à gagner Londres où était

basée cette unité ? Quelles sont les raisons qui les ont

poussées à s’engager dans l’armée ? Quels rôles leur ont été

confiés ? En quoi leur engagement se distinguait-il de celui des

hommes ? Comment ont-elles vécu leur exil et la méfiance des

Britanniques et/ou des gaullistes à leur arrivée ? Ont-elles eu, à

Londres, des aventures sentimentales ? Comment certaines

parvinrent-elles à être envoyées en mission clandestine en

France ? Combien parmi toutes ces Volontaires ont payé de

leur vie cet engagement ? Et qu’est devenu le CVF à la fin de la

guerre ?

 Autant de questions, parmi beaucoup d’autres, auxquelles

répond Sébastien Albertelli, qui a rencontré certaines de ces

femmes. Fort de sa connaissance intime de ce conflit, il fait

sortir leur histoire du cercle familial, s’appuyant sur des

trajectoires individuelles, emblématiques et documentées pour

retracer une histoire collective et injustement méconnue.

 Elles ont suivi de Gaulle, Histoire du Corps des Volontaires

françaises. Sébastien Albertelli / Ministère des Armées /

Éditions Perrin / Janvier 2020 - 25€.



La géographie

Reine des batailles
 La géographie a toujours été une préoccupation des princes et
des stratèges. La connaissance de l’environnement physique, des
itinéraires, des ressources, des cités fortifiées ou des
populations à administrer est en effet un des fondements des
conquêtes et de la gouvernance territoriale : c’est chose
entendue depuis l’Antiquité – Sun Tzu, en particulier, y consacre
de longs développements dans L’Art de la guerre et Jules César,
dans La Guerre des Gaules, atteste de l’exploitation tactique du
terrain dans la manœuvre. Il a fallu cependant attendre la
révolution napoléonienne pour rationaliser les éléments de
connaissances géographiques en Europe et assister à la
naissance d’une géographie purement militaire. Engagements sur
plusieurs théâtres d’opérations, sécurisation du territoire
national face à la menace terroriste, bouleversements
géopolitiques et géostratégiques régionaux, cartographies des
infections, des virus et des bactéries, gestion des catastrophes
naturelles, appui à la connaissance des zones à reconstruire,
connaissance des cultures locales… Aujourd’hui au coeur de la
révolution numérique et cartographique, et forte de nouveaux
outils de haute technologie – comme les satellites de navigation
permettant la géolocalisation en temps réel –, la géographie
militaire connaît de profondes mutations.

 Philippe Boulanger analyse ces changements avec maestria et
nous guide dans ces territoires peu connus de l’historien,
revenant sur l’invention de cette géographie spécifique, sur ses
liens avec les opérations militaires et sur son avenir.

 La géographie, reine des batailles, Philippe Boulanger /
Ministère des Armées / Éditions Perrin / 12 mars 2020 / 23€



Pierre Messmer

Le dernier gaulliste

 « Pour me trouver moi-même, je pars et je combats » : la devise qu’il
fait graver sur son épée d’académicien, en 1999, dit assez qui
était Pierre Messmer (1916-2007). Jeune homme de bonne
famille promis à un bel avenir dans l’administration de la France
d’outre-mer, rien ne le prédisposait à sa première vie, celle
d’aventurier, entreprise dès juin 1940 alors qu’il choisit de
rejoindre Londres et la France libre pour continuer le combat.
De toutes les expéditions avec la Légion étrangère, de Dakar en
1940 jusqu’à la libération de Paris et la campagne d’Allemagne en
1945, il est ensuite parachuté au Tonkin, où il sera démobilisé.
Débute alors sa deuxième vie, celle, programmée,
d’administrateur : Mauritanie, Côte d’Ivoire, Cameroun... Là
encore, Messmer brille par son investissement et son grand
professionnalisme. Tant et si bien que le général de Gaulle, qui
l’avait fait Compagnon de la Libération en juin 1941, décide d’en
faire son ministre des Armées – il sera la cheville ouvrière du
grand dessein gaullien de la création de la force de frappe
nucléaire. Messmer sera encore ministre dans le gouvernement
Chaban-Delmas, puis Premier ministre de Georges Pompidou
(1972-1974). Sa vie politique achevée, celle d’homme de lettres
commence : une troisième vie aussi exceptionnelle que les deux
premières, qui le conduit jusqu’à l’Institut de France, dont il
devient le chancelier.

 Fort de sources et de témoignages inédits, Frédéric Turpin
brosse avec talent le portrait sans complaisance de cet homme
de convictions, dont les vies valent bien des romans d’aventures.

 Pierre Messmer, Le dernier gaulliste. Frédéric Turpin /
Ministère des Armées / Éditions Perrin / 19 mars 2020 – 25€



Mondes en guerre

Guerres mondiales et impériales 1870-1945

 Explorer la diversité des pratiques guerrières sur tous les
continents depuis la préhistoire jusqu’à nos jours, telle est
l’ambition des Mondes en guerre. Dès l’Antiquité, objet du
premier volume, la formation d’empires alimenta un vaste
processus de confrontations et d’échanges militaires, avant que
l’ère des Grandes Découvertes, au départ du second volume,
ne déclenche l’intégration de tous les continents dans un
espace martial unifié.

 Ce troisième tome explore les guerres mondiales et impériales
entre 1870 et 1945, séquence historique où la puissance
nouvelle des armes industrielles marque tant d’espaces, de
l’Afrique colonisée aux tranchées de la Somme, des steppes de
Russie aux immensités du Pacifique. À travers une analyse sur
la longue durée d’une période marquée par la sujétion du
globe aux grandes puissances militaires, et à par une approche
thématique – les combattants, les armes, les empires, les
mobilisations, les refus ou encore les crimes de guerre –, les
auteurs, sous la direction d’André Loez, mêlent histoire au ras
du sol, donnant leur place à tous les acteurs ordinaires, et
questionnement global sur l’importance des guerres pour les
sociétés qui les traversent. Texte, iconographie et cartes
inédites permettent ainsi de saisir, dans leur diversité, les
expériences humaines de la guerre dans le monde.

 Mondes en guerre, Guerres mondiales et impériales 1870-
1945 (Vol. III). André Loez (dir.), Tal Bruttmann, Laurent
Dornel, Jean-Michel Guieu, Julie Le Gac, Yves Le Maner,
Nicolas Mariot, Guillaume Mouralis, Nicolas Offenstadt,
Manon Pignot, Stéfanie Prezioso, Arndt Weinrich / Ministère
des Armées / Éditions Passés Composés / 25 mars 2020 –
39€


